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sôit efficace.......Trompons donc, trompons le
PMup llonisons-le OuB violns qu'il ne.
voie que e 'dessus des -artes ;t atssons-.le crogpir
dans son ignorance séculaie -de' l poitique r
son pays ;et-nous, e±ploitons-le; mentons-- i
impunément. En 'agissant ainsi à son é*gard,
nous puurrons faire ce, que bon ous >einblera,
ear les mêmes moyens.amèneront toujours les

nêmes résultats .........
Voilà ce que Il onneg'vent pas dire tout haut,

inais voilà ce qré l'on fait ! Voilà le programme
-politique de cette insolente majorité qui répond
'avec le plus graid 'n'gfroid d l'opposition qui
lui reproche ses actes "Le peuple a 6té consul-
té; nous.agissons suivantles aspiraticns du peu-
ple ; nous ue sommes que Pus bras dont il se
sert pou fair'sès .voliité .'... -

Le peuple a été consulté'! mais sur quoi 9
Est-ce donc èónku1tdrle' peupsle etAe mettre Fi
même de juger sainement les choses que-de l'en-
velopper,dans le réseau 'une phraséologie vague?
que de lui cacher les faits accomplis ou qui sont.
pour s'acc:onplir ? qué de vous montrer- tout autre,
qie volis n'êtes ?.........

L's:-ce consulter le peuple et obtenir ses véri-
tables opinionsquede 'vous borner a flatter ses
préjugés, à 'tromper sa bonne foi, à acheter ses
votes av-ec l'argent du;gouvernernent !i..

Avez-vous, consulté les populations, au sujet
de cette i t1 ie Con fédéra;tion que vous leur im-
posez, herissée de mëñdaés, de dangers pour ce
.qui leur:eàt le plus chera..

Non I mille'-fois non:!. Et1 pour, vous en con-
vaincre, paécourez les -campagnes, interrogez les
habitants. Je m'avoue de suite vaincu et acce.. p-
te la sitiuatinn nouvelle avec une entière résigna-
tion, si les dleux-ti,rs des populations de la cam-
pagne ne sont pas datis.ne complète igRorance
sur le projet de confédération; si le tiers même
de nos paysans savÏent' ce.ue"veurdire cette ex-
prein--On encore, si le sixième de nos com-
p'a'dles vous 'disent qu·ils ont jamais entendu
.p.1zjcer , mot :Çonfédération !

N'e.st-ce pas indignant, n'est-ce pas révoltant,
t e 'voir nosidroits:- ri cri.;srtsils .-

'~-1'~t pVn d7 -ýr ios pröprés éompat rio-
t e, par une poigné.a-diot ;rs qui en font une
spégpl'tion de Bourse, une afiaire de sirage !....-

Mafi quoi on reninsur ce, sjet, à quoi
bon0 lrfsser le fer rouge ie la hontesur des-fronts
dé ja flétris tant (le fois T. .. Courbons la tête,
libr-aj'ddaCanada et sûbissons la loi du plus
fort. Il est des défaites qui valent mieux que
,certaiesvictoires...... La nôtre:est de ce ren-

Cette inn(éw, les iéputés de la majorité veulent
uive a lamême ro'dte employer les nêmes

rnoyen, et obte r les mêmes. résultats.l ls sont
dejx à' Picuvre, cd-il e je ie disais plus haut-

Réussiront ils df c"to'ujoars i

*londree, avril 11.
La Princeee d Gaes st'sur le poit d'ex-

pirer. Une opération chirurgicale sur l'os du
'genou Pst devenue néc'essaire poitsauver son

mais elle ne peut supporter la dot-
eur, P1 5p fbc pour ui a miiistrer 'le

,ehloroful.mne.
Berhx, Prusse, avril 11.

Le com¶ i' B Ïrk 'a prvové a, Paris une
,n.de éitrrgque ur denanider . à l'empereur'
Npris sé t-on ré a rm."l is 1 e la

reilsse t iii ïf Il r.pýodâsa-bI' dés coôns·.-quertr- t di-la 'rIa ~ 1~nsbecl. ôs-'ience.s cl'or e telle'démarèe e étder4ind"l'a
vessation immédiate de" 'e& ïé la de

Paris, av il 1.

Le Moniteurdë'ce' matin contient un article
éditorial sir la ,sitiain :europpnne,. dont lei

ou.:est pacifigge 'et, rrnùl rišit

L ön naux de cette"ijl. ti annoncé que i
là goe dteSir E. P .che, ayart:' ord vint'
cinq pilôt 1 di ïitÔti ' nrt1ti pour sa

.roi.siè re;ordinaiiàlsttinkBö

-""L'prenr ervaper s ~tan1:ue esprtenr de ~
-- i.malle'g qtterailLutverlpo r fébgcle '8
ouran 

c

laDscha agent dO a compagnic des va-
peurs de Riclieieu, nous apprend que la glace'

'du Richelieu a pa sé- Sorel sans causer aucun
dommage. -

Le Notv Scotidî'''acnapparteni la compa-.
gnie des v« rs océaniqes de Montréal, a fait'
la rapide tiaversée en 'six 'ours -de Pqrtland à

Le Gedi.Easteriqüiyiter'i d'àÎi r aNew-
York pour commencer ses voyages entre: cätte
ville et Brest, pendant e"mps de 1 'é•siiio
le-Paris,. à des lits .pour-,300. personnes. seu-

lemnent. Ce chiffre, pour.-le géant des mers, est
fort petit, si lor considère qu'il peut ren-
fermer dns ses vastes flancs 10,000 homnnes-de
troupe. Mais, d'un autre côté; on doit se con-
soler cde cet arrangement, qui a dûêtre fait pour
donner aux passagers' tout le 'éomfort désirable.

Le proces de Surratt.

Les autorités judiciaires n'ont pas encore décidé
quel jour aura lieu le procès de Surratt. ' Quant aux
histoires que l'on rapporte tous les jours sur les cru-
autés qu'on lui fait endurer dans la' prion; 'ile ne
sont qu'imaginaires. Il a tout un corridor de trente
pieds de long ainsi que trois cellules à son usage ex-
clusif. 'Lorsqu'il 'ait beau, il lui- est permis d'aller
aspirer le bon air dans la cour de la prison aceompa-
gué d'un vieux gardien seùllement. Et dans se mne-
ment oomme daus, tous les autres-il est sans menottes
et sans chaînes aux pieds. Il'ite dé:boùnes hardes
qui lui sont.envoyées par ses amis et qui šont faites
dans les derniers goûts. oSaeur va-le voir tous les
deux jours; et passe. toute ,la,journée avec lui. Ses
provisions sont achetées chez les resta:urateurs et lui
sont aissi envoyées par ses amis. Toùis les livre qu'il
désire avoir il n'a que la peine de lés demander qu'il
lui sont donnés. " ne parle.a;ijais du crime "ttot
il est aceusé, et paaiticonteènts mhystères"qui~en
t1oùii tous ses-inouveientdepùis deux as. Il dit
avoir partild'U-ds 'principales.cités t Canada
saisä~dégisïl D,t!"avoirueaourcomp i âoWa
voyage,' plusieurs-personnaes-qu'il. reconnait très bienm.
Il pré,tend connaître toutes les démarches de Ste.
Marie, et ses négociations avec les autorités pour le
faire arrêter, et puis.il dit que si son rrestation eut
retardée, d'un jour'seulement comnie il l'avait pensé
qu'on ne l'aurait jamais pris.. Il paraît être sain de
corps et d'esprit, etne manifeste aucune inquiétude
par rapport à. son procès qui aura lieu très prochai-
nemntt ,

.. El GRAND sUCChs scIENTIFIQUE.- Sans
douler ctsans danger . -Extraction' des lents

-sans aucune"douleur au moyen du gaz oxygen
nitreux par le Dr. Pourtier, No 15, d"ne Saint
jean v-s ai osla rue du Palais, Quêbec.

i ' j

et30.00 por les'EtatsUnis, payables, davance
Sidon, iL j praîtra, de.;temps ànautre se
veudra-5'cents'le nu-rér-- 4--

Sadresseraà' Pierre Blanchet.,:22:.rcu tSt

Lambert.' af -;~ ';n~~~/t'~'LO1 o
Le premier -numérò contient-ù2in discours fait

à Plristitut-- Canadien ;par M.1Blahchetii leD22
févrièr 1867---iu apr'ojoitionodaiinexion(dai
gén. -Bank ,desartièlesititusecOpins d-
'verses sur la pos i0 nclôii d an
"Salles d exercces r iarg Ceinuapri -

diiit'a' mnoquerre du gouvernèeënrt responsable
en Canadaa Pexsionisiitires," C stde
sommeil des homm& ersdot ues
conduit à Tesclavage ":Perspective vmldeO '
futur royauté," et une miotioni de M. Blanchet a
l'Institut-Càn dien ontre a o'fédération

Une daime d'ue apparence etrs-res et ie arri-
Tait 'tout dernièrement' , ]a ouisvill Ityavec son
énfant, et 'n aettant le ie'd"dais" l ville 1â efit
conduirë hun des premiers híôtels. Un moieht après
s'on amyiée. dans 'ihôtel; ëllé'qfût se melttre . t-a'ble
près d'une dame 4ui. avait déjà' pris saple; telle
fût reconnue pour une personne 'de' càuleur. -L'a dame
qui'étaie à:la'table fûtîindignée devoir cettetdame.à
côté .delle, et' fûten 'avertir .le:propriétaireiAo.Irs
l'hôte fût dire à la damede couleur.desegetireode
le table et de, quitter. sa maison complètemient, qu'il
ne pouvait point garder une personne de couteur
comme pensionnaire-dans sonhôtel.- La dame veut

'payer ce qu'elle doit mais on ne veut pas recevoir un
sou. Un pensionir-q i-se-trouvait dans l'hôtel
dans ce moment a reconnu lè""deux dames pour les
deux sSurs. Les deux dames en question sont ma-
riées et sont très-respectables dans leur position re-
pective..3lles. sont nées r ' ila-nmeme plantatiò -elles
ont' le même père ;-mai malhureusementà eu eux
mères ne se ressemblaien':poi.it>q ant h. i'couldr':
une état blanche etll'autredoire.- a

EUx noir f i ôlfö . e Fi'aco~ Gna-
dîen raconte que mardi 'dei-nier,-e fi feier
la douai d'è'ii teèi ul fsac

un paquetaselz volumineux, et paressa eV'-vbi-
'loiF ë ê déb15Fàý;sa vie'Alllié p l'espoir
'dur'e p ise diet% a tótlD'alau
potr dépoliirl 10htFebîinaièi.ê Géilei i
fit atucune difficulté de lui remettre son fardeau,
après lui avoir déclare que c'était du coton (le
colon est frappé 'de drit*s d'entrée.) Elle 'éloi-
gne à .hâte e son côté,ledoua er mt le
Paquet dans s-a v ureotit isgrtes p
qu'il put, - ut etàsov

A~ '~~nt mÔßiie ,d"ariver ~tson pO ei~,dcOu-
-ikqe.sa p e y 4it un nouvea n. a4ermme

6tai'tIoit'i ' ., 2ri'ra *n''

I.L - '"' A -'~ q no

La cdr es û é. P '.on
considération, b 'o

,ffi -

Une bonne' ouvellespour'le'pays, si elle est
vraie, ouoiti si"ellpeut être'toujours:vraie.

Le1crrespbdanitde :lMitinire à . -Londres, CORRESPO
après avoir dit que certainés tar uës d'honneur
dernièrernent.reCues en' Angleteire vengent M..
John A. 1acD>naldd e .invetives lont M. M. le Récla't"t

roin anl'à abrea','ê'd eriiè'mreémen(n a'le uaut
ivrogrnerie), ajätit .Nfä,iëjéis heureux de a la fe me convie'J

dire que>M. lacDofildqe. vènge encore mieuxwi pas - u'dvibounée
de ces inv'e'tives n doînnt lus.lé Moindi e 'otre excelietjou.rnal 'p

etexte." considerahons purà osi
ouicroyons que M. íMc- r vons'en.ce moment. Je

D'nald devra rendrecgi-âe àson inariîee de dernmrs1 finéêrosquevoU
Ceteî transfomaiion .înespérée., autant q du des propriétaires deI
"sirée Il ne 'voudra point contrister sonairmble ''Est sur técompte du-
épout, et il se conduir ein"yfi 'gàrçon. Cela Ce
voithous les Jours. Pourvu -'qle "é-malir 7i e 'raison, e
Vienne' plusi tenee é ses "Vos .e;manie
bonné rolutipnhs P que'"sa iempr ée veri cesavesens .1dq -uub r n:feu de paillej Ce qui vivoinau mnilieu d et

by r slai entendu cre toutes'qu'il y a à, craindre cestarivesconverin
C'est'la foreelhbtd di egnepp e Is

tEnfin, souhaitonsM 'CI eon pes d r e o e
rance...... seur arent s pggi

Et mai nt M c'est tour reigion q ejôrn
Vous y déc derez vous ays PlýP nescg

cn':1ouvcau Ttgjourna pav. aî0,sonapparition-
,eornrrneLs e un rgra-m

dien M PB la nehxlü nd é't4>l ï öturpo estbe l clé''n4 'ha

*serapu.bb une. fois "par 'semamie, a rir d",q, arlsqei eq 1) s l om es
mois de mai, & ra anj2.00 pou anada
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